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Aujourd'hui nous sommes le Dimanche 22 juin et nous fêtons le Saint-Sacrement du Corps et du
Sang du Christ qui commémore l’institution du sacrement de l’eucharistie. Elle est un appel à
approfondir le sens de l’eucharistie et sa place dans notre vie.

Pour commencer ce temps de prière, je me dispose à écouter la Parole de Dieu, en pensant à Jésus
qui nous nourrit et nous soutient en nous donnant sa propre vie. Au nom du Père, du Fils et du Saint
Esprit. amen

Laissons nous surprendre par le chant “cinq pains et deux poissons” par Léonard Delamour.

La foule se sent lasse, le soleil déclinant
Des visages fatigués, des ventres en attente
Jésus lève les yeux, voit la multitude du bas,
Pour Philippe, La réponse est rude,

Le salaire de 200 journées serait vint
pour nourrir cette foule tenaillée par la faim
On retrouve un garçon, timide et incertain,
Avec deux poissons et cinq bout de pains.

R/ Je n'ai que cinq pains et deux poissons
mais qu'est ce que cela pour 5 000 hommes
Comment faire en une journée, ce que ne réussiront pas 200.
Comment faire avec deux poissons
Ce qui demanderait tout l'océan ?

Ils donnent ce qu'ils ont, le peu de provisions
Jésus le prit, le bénit, rendit grâce et le rompit
Les disciples sceptiques, la foule étonnée
Tous reçoivent, leur faim apaisée
On renaît en donnant à l'autre frère,
Les coeurs se remplirent d'une étrange lumière
Ils mangèrent leur faim, en partageant.
Mais d'où vient ce pain, d'où vient ce présent ?

Douze paniers remplis, des restes abondants
Les disciples étonnés, les coeurs battants.
Le garçon regarde, encore incrédule,
Comment si peu a nourri une foule si grande.
Le miracle du partage, une leçon de foi,
Par delà les doutes, au-delà des lois.
Jésus nous montre, avec amour et tendresse
Comment de peu donner devient largesse.

La lecture de ce jour est tirée du chapitre 9 de l’Évangile selon Saint Luc.

En ce temps-là, Jésus parlait aux foules du règne de Dieu, et guérissait ceux qui en avaient besoin.
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Le jour commençait à baisser. Alors les Douze s’approchèrent de lui et lui dirent : « Renvoie cette
foule : qu’ils aillent dans les villages et les campagnes des environs afin d’y loger et de trouver des
vivres ; ici nous sommes dans un endroit désert. »
Mais il leur dit : « Donnez-leur vous-mêmes à manger. »
Ils répondirent : « Nous n’avons pas plus de cinq pains et deux poissons. À moins peut-être d’aller
nous-mêmes acheter de la nourriture pour tout ce peuple. »
Il y avait environ cinq mille hommes. Jésus dit à ses disciples : « Faites-les asseoir par groupes de
cinquante environ. »
Ils exécutèrent cette demande et firent asseoir tout le monde. Jésus prit les cinq pains et les deux
poissons, et, levant les yeux au ciel, il prononça la bénédiction sur eux, les rompit et les donna à ses
disciples pour qu’ils les distribuent à la foule. Ils mangèrent et ils furent tous rassasiés ; puis on
ramassa les morceaux qui leur restaient : cela faisait douze paniers.
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1. Je commence par m’imprégner de cette scène. Nous sommes en Galilée, il y a Jésus, les disciples,
la foule. Jésus les a enseigné et en a même guéri certains. Je peux facilement m'imaginer être l'un
d'eux, être parmi eux au bout d’une journée pleine d’émotion et de fébrilité.

2. Les disciples voudraient que Jésus renvoie les foules pour qu’elles aillent se nourrir et se loger. Ils
se sentent incapables de faire face à la situation eux-mêmes. Peut-être que moi aussi, par rapport à
certaines situations, j’ai l’impression que « c’est au-delà de mes capacités ». Je peux nommer de
telles situations.

3. Pourtant Jésus dit aux disciples: « donnez-leur vous-même à manger ». Un geste que je peux faire
et qui est apparemment insignifiant, est déjà signifiant aux yeux de Jésus. Je me réjouis avec Dieu :
pour construire son royaume, Dieu compte sur moi. Que puis-je lui offrir aujourd’hui ?

J'écoute à nouveau le passage biblique : que reste-t-il du peu que les disciples ont donné ?

Je m'adresse maintenant au Christ Jésus. Qu'ai-je envie de lui dire ou lui demander ? Qu'est-ce qui
me vient du fond du cœur ? Je sais que je compte pour Lui.

Prends Seigneur, et reçois toute ma liberté, ma mémoire, mon intelligence et toute ma volonté.
Tout ce que j’ai et tout ce que je possède.
C’est toi qui m’as tout donné, à toi, Seigneur, je le rends.
Tout est à toi, disposes-en selon ton entière volonté.
Donne-moi seulement de t’aimer et donne-moi ta grâce, elle seule me suffit.

Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit, amen


